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I/LES BESOINS DE FINANCEMENT DE L’ENTREPRISE

Pour fonctionner, l’entreprise doit acquérir du matériel, des stocks, des machines….autant d’éléments  qui doivent être financés.
Il convient de distinguer les investissements et les besoins de financement de l’exploitation.
1.1Les investissements 

· investissements
· investissements

· investissements

Objectifs poursuivis:

· investissements

· investissements

· investissements

Un investissement a une durée de vie de plusieurs années au cours de laquelle il génère des recettes devant permettre in fine de récupérer la dépense engagée et de dégager un bénéfice. Il devra par conséquent être financé par des ressources long terme en raison du caractère aléatoire de sa rentabilité.


1.2 Les besoins du cycle d’exploitation

En plus des dépenses d’infrastructure, une entreprise doit dégager  des dépenses pour son exploitation : 
Caractéristique : 
Problème :

(Il faut donc déterminer le montant des sommes à avancer pour amorcer et entretenir le cycle d’exploitation. 

II/ LES SOURCES DE FINANCEMENT DES INVESTISSEMENTS

L’entreprise a des besoins de financement permanents pour assurer la réalisation de ses investissements  et de son exploitation.

Les ressources stables disponibles pour réaliser ces investissements comprennent :

2.1 Le capital social

L’apport de capital par les associés s’effectue :

· à la création de l’entreprise : 
· au cours de la vie de l’entreprise :
L’augmentation de capital permet de financer le développement de l’entreprise (investissements nouveaux) ou en cas de perte de rétablir la situation financière.

Le capital social joue un double rôle :

De ce fait, l’importance des capitaux propres détermine la capacité d’emprunt de l’entreprise.

2.2 L’autofinancement

CAF =
La CAF représente l’ensemble des ressources engendrées par le fonctionnement de l’entreprise et dont elle peut disposer librement.

En pratique, elle peut :

AUTOFINANCEMENT = 
2.3 Les emprunts
L’emprunt est une opération juridique et financière par laquelle un prêteur met à la disposition de l’emprunteur des capitaux en contrepartie :

L’emprunt se caractérise par 5 paramètres fondamentaux : 
Il existe deux sortes d’emprunt long terme :
2.3.1L’emprunt obligataire

L’emprunt obligataire est un emprunt à long terme (5 à 15 ans) dont le montant est divisé en fractions égales représentées par des titres appelés obligations souscrits par plusieurs prêteurs.

Chaque année, le détenteur d’une obligation reçoit un versement correspondant aux intérêts jusqu’au remboursement de leur titre.
2.3.2Les prêts des établissements de crédit

Les banques accordent aux entreprises des crédits à moyen terme, dont la durée s’étend de 2 à 7 ans pour financer les équipements.

2.4/Le crédit-bail

Le crédit-bail est simultanément un procédé d’investissement et de financement. 
Principe : Une société de crédit-bail mobilier ou immobilier achète, à la demande d’une entreprise, un bien d’équipement professionnel ou un immeuble, qu’elle lui loue pour période au terme de laquelle le locataire peut opter entre :

Le contrat de crédit-bail s’analyse donc comme une location avec option d’achat à terme.

L’entreprise n’étant pas propriétaire du bien tant qu’elle n’a pas levé l’option d’achat, ce dernier ne figure pas au bilan. Il s’agit d’un …………………………………………………………………………………………………..........

III/ LES SOURCES DE FINANCEMENT DE L’EXPLOITATION


3.1/ Le  crédit-fournisseurs

Dans les relations inter-entreprises, chaque fournisseur accorde à son client un délai de règlement amiable, en général de ………………………………….selon les branches et les produits.

Le crédit fournisseurs correspond à ce délai de règlement accordé aux clients. Il est en principe  destiné à financer le stock pendant la période durant laquelle les produits restent en stock chez les clients.

Bilan du crédit-fournisseurs

	AVANTAGES
	INCONVENIENTS

	
	

	
	

	
	


3.2/L’escompte bancaire des effets de commerce

Définition : La lettre de change est un écrit par lequel un créancier (tireur) donne l’ordre à son débiteur (tiré) de payer une certaine somme à une certaine date, à lui-même ou à une tierce personne (bénéficiaire).

Le tireur dune lettre de change peut l’utiliser de différentes manières :

(
Principe de la remise à l’escompte d’un effet de commerce :

Lors de la remise à l’escompte, la banque achète l’effet et se substitue au créancier dans les droits qu s’y attachent : c’est elle qui le présentera au créancier à l’échéance. Elle verse les fonds directement au tireur. La différence entre la valeur nominale de l’effet et les agios est appelée valeur nette. 
Les agios comprennent :

E =

.

3.3/ les découverts bancaires

Le découvert est l’autorisation accordée à l’entreprise par la banque de rendre son compte débiteur. 
Les entreprises ont parfois des décalages passagers de quelques jours entre leurs encaissements et leurs décaissements. Elles peuvent dans ce cas utiliser ………………………………………………………………………
Pour des besoins exceptionnels, notamment dans l’attente de ressources plus durables, les banques accordent également des ………………………………………………………………………………………………………………
Pour des besoins réguliers liés au caractère saisonnier de l’achat, l’entreprise peut obtenir de sa banque des ………………………………………………………..pour financer ses achats, sa fabrication pendant quelques mois

3.4/L’affacturage

L’affacturage est un procédé de financement et de recouvrement des créances commerciales par l’intermédiaire de sociétés spécialisées.

Principe : L’entreprise vend ses créances à la société d’affacturage (factor) qui remplit  plusieurs fonctions :

3.5/L’émission des billets de trésorerie 

Les billets de trésorerie sont des titres de créance négociables  d’une durée allant de 1 jour à un an et d’un montant unitaire de 152 449 euros.

Ils permettent aux entreprises d’accéder directement au marché monétaire et donc de financer à moindre coût, au taux d’intérêt du marché monétaire en évitant les frais de l’intermédiation bancaire (taux de base bancaire étant très > au taux d’intérêt du marché monétaire)

IV/ Le cas particulier du financement des start-up

Phase 1 : Dans les secteurs high-tech, les fonds propres d’amorçage sont difficiles à trouver lorsque les produits ne sont pas encore au point. 
Phase 2 : Après avoir achevé ses prototypes et rédigé sa demande de financement, son business plan, le dirigeant peut envisager de faire appel aux capital-risqueurs : les business-angels et les sociétés de capital –risque.

4.1 Les business angels
Les business angels :………………………………………………………………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………..

………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………………..


4.2 Les sociétés de capital risque.
En France, les premiers acteurs :

Dans le domaine internet, le capital-risque d’amorçage semble donc avoir cédé la place au …………………………………………………… et l’investisseur préfère limiter le risque d’échec même si cela doit l’amener à accepter un retour annuel sur investissement inférieur à 50%.
Ces fonds d’amorçage sont dorénavant plus  prudents que par le passé :
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